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DEPUIS le début de l'an-née scolaire 2017-2018,les violences en milieu sco-laire ne cessent de s'ac-croître. Ce phénomèneobservé sur le plan natio-nal est principalement dû àla consommation des stu-péfiants par les appre-nants, notamment leTramadol, vulgairementappelé "Cobolo". Aussi, laministre de l'Education na-tionale a-t-elle décidéd'agir, par la tenue d'unecampagne de sensibilisa-tion aux dangers liés à laconsommation desdrogues en milieu scolaire. C'est dans ce cadre que ladirection d'Académie pro-vinciale (DAP) du Haut-Ogooué a pris le relais endémarrant, dès le 8 janvierdernier, une campagne

d'envergure dans les diffé-rents établissements sco-laires, afin de dissuader lesélèves de détenir par de-vers eux ou de consommerles stupéfiants, à l'originedes violences physiquesrecensées au sein des ly-cées et collèges du pays. A Franceville, ladite cam-pagne, conduite par le re-présentant du DAP, BertinEtoumbi, est pilotée par lescapitaines Davy RodrigueDjambou, Vincent BriceDjiembi et Ludovic Bam-ber, respectivement com-missaire central,commissaire d'arrondisse-ment d'Ombélé et chargédes mœurs et de la protec-tion des mineurs au seindes Forces de police natio-nale. Et ce sont le lycée Eu-gène Marcel Amogho(Lema) et le collège d'en-seignement secondaire(CES) Mamadou Lewo quiont ouvert le bal, suivis lelendemain du lycée de l'Ex-
cellence et du collège ca-tholique Jean-JérômeAdam.
« L'un des droits fondamen-

taux que vous avez, c'est le
droit à l'éducation. Mais
dans vos établissement, il y
a le vol. Si un élève est pris

en flagrant délit de vol, il
sera poursuivi par la loi. A
côté du vol, c'est la consom-
mation d'alcool. Certains

élèves viennent à l'école en
état d'ébriété, mais sachez
que l'ivresse publique est
condamnable par la loi. A
côté de tout cela, il y a le Co-
bolo. Sachez que la consom-
mation du Cobolo a des
effets néfastes sur la santé.
Elle peut entraîner l'épilep-
sie, faire de vous des assas-
sins et vous entraîner à la
mort, etc. C'est pourquoi, si
nous surprenons un élève en
train de vendre ou de
consommer le Cobolo, il
sera sévèrement puni et en-
voyé en taule », a averti lecapitaine Bamber. Au Lema, indique un res-ponsable, quatre jeunesont été dernièrement ap-préhendés, parce qu'ilsconsommaient le Cobolo.  La campagne de sensibili-sation va durer jusqu'à de-main mercredi 17 janvier,et toucher tous les établis-sements secondaires duchef-lieu du Haut-Ogooué.  

La police met en garde les consommateurs de " Cobolo "
et les auteurs de violences scolaires

Haut-Ogooué/Département de la Passa/Franceville/Lutte contre les stupéfiants

N.O.
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La campagne de sensibilisation est pilotée par la police...
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... dans les établissements scolaires...
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... de Franceville.
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L'AGENCE nationale desparcs nationaux (ANPN)est engagée dans un pro-cessus de recrutement etde renforcement de capaci-tés opérationnelles de sonpersonnel, à travers destests psychotechniquesdans les différents parcs dupays. Ce programme, déjà dé-roulé dans les sites de laLopé, Waka et Mayumba,s'est donc poursuivi jeudiet vendredi dernier au parcnational de Moukalaba-Doudou, dans la provincede la Nyanga. Il est financépar la Banque mondiale,dans le cadre du projet Ge-fache (Gestion de la fauneet conflit hommes-élé-phants), renseigne le direc-

teur technique de l'ANPN,Christian Mbina.   Ainsi, plus d'une soixan-taine de jeunes des deuxsexes se sont pliés aux exi-gences des tests pour figu-rer parmi les vingtmeilleurs qui seront rete-nus et devenir prochaine-ment des éco-gardes. Selonle mandataire du secré-

taire exécutif de l'ANPN,c'est, à n'en point douter,une opportunité d'emploispour ces jeunes compa-triotes, et qui colle à la vi-sion du président de laRépublique, Ali Bongo On-dimba, dans la lutte contrele chômage et la pauvreté. Les candidats en lice ont,avant tout, été reçus en en-

tretien individuel sur leursmotivations de s'engagerdans les parcs nationaux,avant de faire face auxtests pratiques et aux acti-vités sportives. Le tout,précédé d'un examen mé-dical strict, derrière le ri-deau du médecinconsultant de l'ANPN, dansles locaux du parc national

de Moukalaba-Doudou, envue de s'assurer des apti-tudes physiques et de l'étatde santé des prétendants.Les vingt jeunes retenusseront conduits, commed'autres déjà sélectionnés,au centre Alphonse Ma-kanga de la Lopé, pour ypasser un mois de forma-tion sur l'immersion en

forêt, et comment s'y mou-voir. De même qu'ils ap-prendront comment seprotéger des animaux enobservant leurs traces, etcomment faire une évalua-tion de la faune en milieuforestier.Les futurs éco-gardes se-ront également instruitssur les bases élémentairesde l'instruction civiquepour le devoir de la patrie.Et donc sur le drapeau ga-bonais, l'observation dessymboles de l'Etat et le de-voir du soldat. Ils sauront,par la même occasion,comment éviter la corrup-tion, puisqu'ils auront auquotidien face à eux, lesbraconniers. En définitive, a renchéri ledirecteur technique desparcs nationaux, ils serontformatés pour devenir desGabonais conscients de-vant les missions qui les at-tendent.

Une soixantaine de jeunes frappent aux portes des parcs nationaux
Nyanga/Département de Mougoutsi/Tchibanga/Lutte contre le chômage 

Guy Roger Stéphane NZAMBA
Tchibanga/Gabon

Le directeur technique donne des indications aux
candidats...
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... avant de les soumettre à des activités sportives.
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